
Leçon 3            9 - 15 juillet 

Le sabbat et l'adoration 

SABBAT APRÈS- MIDI 

Étude de la semaine: Ex 20.11, Dt5.15, Es 44.15-20, Mt 11.28-30, Rm 6.16-23. 

Versets à mémoriser: « Venez, prosternons-nous et humilions-nous, fléchissons le genou 
devant l'Éternel, noire créateur! Car il est notre Dieu, et nous sommes le peuple de son 
pâturage, le troupeau que sa main conduit... Oh! Si vous pouviez écouter aujourd'hui sa 
voix! » (Ps 95.6, 7) 

Comme nous l’avons vu dans l'introduction, la création et la rédemption sont au centre du 

message du premier ange ainsi que le thème de l'adoration. Le premier ange nous éveille à 
« l’Évangile éternel », la bonne nouvelle du salut en Jésus-Christ, un salut qui inclut non 
seulement le pardon du péché, mais aussi la victoire sur celui-ci. L’Évangile nous promet 
ainsi une nouvelle vie en Christ, et la sanctification qui fait partie du processus du salut et 
de la rédemption (Jn 17.17, Ac 20.32, 1 Th 5.23). 

Et comme nous l’avons vu aussi, le message du premier ange nous rappelle que celui que 
nous adorons est notre créateur, celui qui nous a faits, nous et le monde dans lequel nous 
vivons.  

Ainsi, les thèmes de la création, de la rédemption et de la sanctification sont liés à 
l'adoration. Comme on peut s'y attendre, ces trois thèmes sont révélés dans le sabbat, 
élément déterminant dans les événements décrits dans Apocalypse 14, qui nous placent 
devant la question suivante: adorons-nous le créateur, le rédempteur et celui qui nous 
sanctifie, ou la bête et son image? Le texte ne nous laisse pas une troisième option. 

Cette semaine, nous allons également examiner le commandement du sabbat et comment 
ces thèmes s'appliquent de nos jours. Dans notre étude, interrogeons-nous sur la façon 
dont ces sujets importants peuvent s'inscrire dans notre expérience cultuelle. 

* Étudiez la leçon de cette semaine pour le sabbat 16 juillet. 

  

 

 

 

 

 

 

 



Dimanche 10 juillet 

 

Création et rédemption comme fondement du culte 

« Souviens-toi du sabbat, pour en faire un jour sacré. » (Ex 20.8), « Se souvenir » et 
«mémorial » sont des termes qui en hébreu out la même racine: zkr. Quand Dieu a dit: 
«Souviens-toi », il a donné au  peuple un mémorial de deux grands événements, l'un étant 
le fondement de l'autre. : 

Selon le quatrième commandement, quels sont ces deux événements, et comment 
sont-ils liés l'un à l'autre? (Ex 20.11, Dt 5.15.) 

Le rôle du Christ à la création est inextricablement lié à son rôle de rédempteur, et chaque 
semaine, le sabbat met l’accent sur ces deux rôles. Pas mensuellement, pas annuellement, 
mais de façon hebdomadaire et sans exception, ce qui souligne son importance. Celui qui 
nous a formés  est le même que celui qui a délivré Israël d'Égypte et qui nous délivré des 
liens du péché. 

Lisez Col 1.13-22. Comment Paul fait-il le lien entre le rôle du Christ comme 
Créateur et comme Rédempteur? 

Création et rédemption sont les fondements de toute vérité biblique et elles sont si 
importantes qu'il nous a été ordonné d'observer le sabbat comme mémorial de ces vérités. 
Depuis l'Éden, ou le septième jour a été mis à part pour la première fois, jusqu'à 
maintenant, il y a toujours eu des personnes qui ont adoré le Seigneur en sanctifiant le jour 
du sabbat.  

Pensez un moment à l’importance, pour Dieu, de ces deux vérités pour qu'il nous 
en ait donné un mémorial hebdomadaire; il nous a demandé de mettre à part un 
septième de notre vie dans une certaine forme de repos, afin de mieux porter 
notre attention sur ces deux vérités. Comment notre expérience cultuelle du 
sabbat peut-elle faire grandir notre reconnaissance du Christ en tant que Créateur 
et Rédempteur? 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



Lundi 11 juillet 

Souviens- toi de ton Créateur 

La Bible commence par la fameuse phrase: « Au commencement, Dieu créa les cieux et la 
terre. » Le verbe « créer », bara, est un verbe qui ne fait référence qu’à une action de Dieu. 
Les humains peuvent construire des choses, faire des choses, créer des choses et en 
former, mais Dieu seul peut vraiment créer (bara). Dieu seul peut créer l’espace, le temps, 
la matière et l'énergie - tout ce qui fait partie du monde matériel dans lequel nous vivons. 
Tout est là, uniquement parce que Dieu l'a crée (bara). 

Bien sûr, la façon dont il l'a fait demeure un mystère. La science a de la peine à comprendre 
ce qu'est la matière, bien plus comment elle a été créée et pourquoi elle existe sous la 
forme ou elle se présente. Ce qui est capital, cependant, c’est de ne jamais oublier d' où elle 
vient. «Les cieux ont été faits par la parole de l'Eternel [...] Car il dit, et la chose arrive; il 
ordonne, et elle existe.» (Ps 33.6, 9) 

Quand un important projet est achevé, on aime faire la fête. Par exemple, quand nous 
édifions une église, nous la dédicaçons à Dieu. De même, quand Dieu a eu terminé la 
création de la terre, il a commémoré l’événement en mettant un jour particulier à part, le 
sabbat.  

Comparez Es 40.25, 26; 45.12, 18; Col 1.16, 17; He 1.2 à Es 44.15-20, 46.5-7. Qu'est-ce 
qui est mis là en opposition? 

Depuis que la grande controverse entre le Christ et Satan a atteint la terre, l'ennemi a tenté 
d'amener les gens à douter ou à nier l'existence du vrai Dieu, le créateur. En ignorant sa 
Parole ou en niant le témoignage de son pouvoir créateur, l'intelligence humaine cherche à 
trouver des explications de notre origine dans des voies qui excluent le Seigneur. Toutes 
sortes de théories ont été proposées. Bien sur, la plus populaire aujourd'hui est celle de 
l'évolution, qui prétend que des mutations aléatoires et une sélection naturelle sont les 
moyens par lesquels la vie et l'intelligence sont venues à l’existence. Quelqu'un a présenté 
récemment une théorie selon laquelle nous ne sommes que des projections d'ordinateurs et 
que nous n'existons pas réellement, mais que nous sommes plutôt des créations d'une 
super race d'«aliens ». De diverses manières, on pourrait dire que les théories sur l'origine 
du monde présentées comme alternatives au Dieu de la Bible sont comparables aux dieux 
de bois dont parle Esaïe, qui étaient adorés par leurs propres fabricants. 

Si nous acceptons véritablement le sabbat selon ce que la Bible en dit, comme un 
mémorial des six jours de la création par Dieu, comment pouvons-nous être 
protégés des fausses idées portant sur nos origines? Qui voudrait adorer un dieu 
qui aurait employé un processus violent comme la sélection naturelle de 
l'évolution pour nous créer, comme certains l'enseignent? 

 

 

 

 



Mardi 12 juillet 

Libéré de l'esclavage 

Comme nous l'avons déjà vu, le sabbat attire notre attention non seulement sur la création, 
un thème important d'adoration, mais aussi sur la rédemption. Dans Dt 5.15 nous lisons: « 
Tu te souviendras que tu as été esclave au pays d'Égypte, et que l'Eternel, ton Dieu, t'en a 
fait sortir à main forte et à bras étendu: c' est pourquoi l'Eternel, ton Dieu, t'a ordonné 
d'observer le jour du repos. » Ces termes font écho au message du premier ange, celui de 
la rédemption et du salut. Cette rédemption est symbolisée par ce que le Seigneur a fait 
pour les enfants d'Israël à travers l'exode. Aucun dieu égyptien n'a eu la force d'empêcher 
cette nation d’esclaves d’échapper à son asservissement. Seul le Dieu d'Israël, qui s'est 
révélé par de puissants miracles, par sa présence majestueuse et par sa gloire aveuglante, 
s'est montré capable de la délivrer « à main forte et à bras étendu » (Dt5.15). Dieu voulait 
qu'elle se souvienne « que l'Eternel est Dieu, et qu'il n'y en à point d'autre » (Dt4.35). Ainsi 
il lui a donné le sabbat comme un constant rappel de sa grande délivrance, et à nous, 
comme un rappel de l'esclavage dont le Christ nous a libérés. 

Lisez Rm 6.16-23. Quelles promesses nous sont offertes et comment sont-elles en 
rapport avec l'action du Seigneur pour Israël en Égypte? 

Le Nouveau Testament enseigne clairement que l'esclavage du péché exige un puissant 
sauveur, aussi sûrement que ce fut le cas pour l'esclavage égyptien de l'ancien Israël. C'est 
ce que les enfants d'Israël ont trouvé dans leur Seigneur, et ce que nous découvrons aussi 
aujourd'hui, nous chrétiens, parce que le Dieu qui les a délivrés de l'esclavage est le même 
que celui qui nous délivre du notre. 

Si nous avions besoin de trouver une raison d'adorer le Seigneur, ne serait-ce pas pour la 
libération de l'esclavage qu'il a obtenue pour nous? Les enfants d'Israël ont chanté un 
magnifique chant après leur délivrance (voir Ex 15). Ainsi, pour nous, l'expérience du culte, 
le sabbat, devrait être une célébration de la grâce de Dieu qui nous a affranchis, non 
seulement de la sanction pénale du péché (qui est tombée sur Jésus en notre faveur), mais 
de la puissance du péché qui nous asservit. 

Que signifie ne plus être esclaves du péché ? Cela laisse-t-il entendre que nous ne 
sommes pas pécheurs, ou qu’il nous arrive occasionnellement de pécher encore ? 
Plus important encore: comment pouvons-nous apprendre à demander et à 
actualiser la liberté offerte par l'Évangile? 

  

 

 

 

 

 

 



Mercredi 13 juillet 

Souviens- toi de celui qui te sanctifie 

Lisez Ex 31.13. Qu'est-ce que cela signifie pour vous ? En quoi est-ce pertinent 
pour nous aujourd'hui? Que signifie le fait que Dieu nous sanctifie? Comment 
pouvons-nous en faire l'expérience dans notre vie? 

Création, rédemption et sanctification sont interdépendantes. La création, bien sur, est le 
fondement de toutes choses (car sans elle, il n'y aurait personne à sauver et à sanctifier). 
Cependant, dans notre condition après la chute, la création n’est plus suffisante; nous avons 
besoin de la rédemption, promesse du pardon de nos péchés. Sans elle, nous connaîtrions la 
destruction éternelle, et notre création serait perdue à jamais. 

Bien sur, la sanctification est inséparablement liée à la rédemption. Le mot traduit par « 
sanctifier » dans Ex 31.13 vient de la même racine employée dans Ex 20.8, quand le 
Seigneur demande de « sanctifier » le jour du sabbat. La même racine se retrouve dans Ex 
20.11. Elle dit que Dieu a fait du sabbat un jour « sacré » (voir aussi Gn 2.3, où Dieu « 
sanctifia » le septième jour). Dans toutes ces occurrences, la racine qds signifie « être          
saint », «mettre à part comme sacré », « consacré comme saint ». 

Dieu a appelé Israël et l'a mis à part comme son peuple saint, pour être une lumière dans le 
monde. Le Christ a appelé ses disciples à accomplir la mission de porter l'Évangile au 
monde. Au cœur de cette tâche se trouvent la sainteté et le caractère de ceux qui répandent 
ce message. L’Évangile ne traite pas seulement de la libération de la condamnation du 
péché. Comme nous l'avons constaté hier, il traite de la libération des liens du péché. Il fait 
de nous des êtres nouveaux en Christ dont les vies rendent témoignage de ce que Dieu peut 
faire pour nous ici et maintenant. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Jeudi 14 juillet 



Le repos dans la rédemption 

Création, rédemption et sanctification: nous avons tout cela en Christ, et le tout est 
symbolisé d'une façon particulière dans les bénédictions du sabbat. 

Lisez, dans Mt 11.28-30, l'invitation de Jésus au repos. Comment le sabbat s'insère-
t-il dans ce que Jésus déclare? 

Le « repos » dont Jésus parle inclut le repos émotionnel, psychologique et spirituel pour 
ceux qui sont chargés de lourds fardeaux dont le poids du péché, la culpabilité et la peur. En 
plus du besoin humain élémentaire qu'est le repos physique, le cœur et l'esprit éprouvent la 
nécessité tout aussi importante de changer de rythme, de se reposer des soucis et du stress 
de la vie quotidienne. Dieu a établi le sabbat précisément pour cette raison. Des études ont 
montré que la productivité dans le travail augmente avec une rupture hebdomadaire. En 
rompant avec la routine quotidienne de la vie, on développe son acuité mentale et son 
endurance physique. De plus, le sabbat fournit le sens de l'anticipation dont nous avons 
besoin et qui nous aide à prévenir l'ennui et la fatigue. 

Alors que chacun peut dire qu'il repose en Christ, le sabbat offre une manifestation concrète 
et physique de ce repos. Le sabbat est un symbole du repos que nous avons véritablement 
en lui, du salut forgé pour nous par le Christ.  

Le sabbat nous atteint aussi au niveau de notre vie émotionnelle. Il nous donne le sens de 
notre identité: nous avons été créés à l'image de Dieu, à qui nous appartenons parce qu'il 
nous a faits.  

De même que Dieu a donné l'institution du mariage en Éden pour satisfaire le besoin 
humain d'intimité relationnelle, il a aussi donné le sabbat pour une intimité entre le créateur 
et ses créatures.  

Le sabbat promet une réalisation, ce que nous pouvons obtenir par l'œuvre de restauration 
du Christ. Il nous donne de l'espoir pour l'avenir, pour le repos de l'eternel sabbat. Mais le 
plus important de tout, c'est que le sabbat satisfait le besoin le plus élevé de tous les 
besoins humains, celui de rendre un culte à quelque chose ou à quelqu'un. Dans sa grande 
sagesse, Dieu nous a offert le sabbat comme un jour à mettre à part pour le culte, un jour à 
passer à l'honorer et le louer. 

Quels sont les fardeaux qui vous pèsent et comment pouvez-vous apprendre à 
vous en décharger sur Jésus? Comment volte expérience cultuelle du sabbat peut-
elle vous apprendre à trouver véritablement le repos en lui? 

 

 

 

  

 

Vendredi 15 juillet 



Pour aller plus loin: Lisez Ellen-White, Patriarches et prophètes, «La création», p. 21-28; 
«La semaine primitive», p. 87- 94 ; Jésus-Christ, «Le sabbat», p. 268-277. 

« L'observation de ce jour, dans la pensée de Dieu, devait les faire connaitre (les Israélites) 
comme ses adorateurs. Ce devait être un signe indiquant leur éloignement de l'idolâtrie et 
leur communion avec le vrai Dieu. Mais le saint sabbat ne peut être observé que par des 
saints. Il faut donc devenir participants de la justice de Christ [...] Ce n'est qu'ainsi que le 
sabbat pouvait distinguer les Israélites en tant qu'adorateurs de Dieu.» - Jésus-Christ, p. 
270. 

« Quand le Seigneur a délivré son peuple d'Égypte et lui a confié sa loi, il lui a enseigné que 
par l'observation du sabbat, il se distinguerait des idolâtres. C'est cela qui devait faire la 
distinction entre ceux qui reconnaissent la souveraineté de Dieu et ceux qui refusent de 
l'accepter comme leur créateur et roi.» - Testimonies for the Church, vol. 6, p.349. 

A méditer 

Méditez davantage sur la façon dont une véritable observation du sabbat peut 
nous protéger de nombre d'illusions concernant la création. Pensez par exemple, 
aux événements de la fin à propos de ceux qui adorent la bête en opposition avec 
ceux qui adorent le créateur (voir Ap 14). Comment une fausse compréhension de 
nos origines, telle que l'idée selon laquelle Jésus a utilisé l'évolution pour nous 
créer, peut nous prédisposer à être dupés dans les derniers jours? 

Revenons à la question du sabbat et du culte. Comment notre église observe-t-elle 
le sabbat? Le service est-il organisé de manière à exalter Dieu en tant que 
créateur, rédempteur et comme celui qui sanctifie? Sinon, quel est l'accent 
principal? Comment pouvons-nous apprendre à donner au Seigneur la place 
centrale dans notre expérience culturelle? 

La création est au centre de nos croyances. Pourquoi rien de ce que nous croyons 
entant qu'adventistes du septième jour n'a-t-il de sens en dehors de la 
reconnaissance de Dieu en tant que créateur? La création constitue le fondement 
de tout ce que nous croyons, et le sabbat est enchâssé dans le récit original de la 
création. Comment ces faits peuvent-ils aider à montrer le rôle capital du sabbat? 
En quoi cela nous aide-ti-il à mieux comprendre pourquoi, dans les derniers jours, 
quand des puissances mensongères chercheront à contraindre à une adoration qui 
ne revient qu'à Dieu, le sabbat occupera une place si centrale dans le drame final? 

  


